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Evaluation des diplômes 

Masters – Vague E 

Evaluation réalisée en 2013-2014 

 

Académie : Créteil 

Etablissement déposant : Université Paris-Est Créteil Val-de-Marne - UPEC 

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) au niveau de la mention : / 

 

Mention : Informatique 

Domaine : Sciences, technologies, santé 

Demande n° S3MA150009071 

 

 

Périmètre de la formation 

 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) : 

Faculté des sciences et technologies, Créteil. 

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 

Présentation de la mention 

Le master Informatique de l’Université Paris-Est Créteil Val-de-Marne (UPEC) est composé d’une seule 

spécialité : Sécurité des systèmes informatiques. Il forme donc des informaticiens dans un domaine assez précis, la 

sécurité des systèmes informatiques. Ce domaine permet quand même de couvrir une gamme de métiers assez large : 

sécurité des infrastructures, développement d’applications sécurisées, protection des données. 

Cette formation a un objectif professionnalisant, avec en particulier des projets informatiques professionnels 

en première année (M1) et en deuxième année (M2), et un stage de longue durée en entreprise en deuxième année. 

Elle offre également une orientation vers la recherche, avec l’appui du Laboratoire d’Algorithmique, Complexité et 

logique (LACL). 
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Synthèse de l’évaluation 

 Appréciation globale : 

Ce master informatique s’adresse à des étudiants titulaires d’une licence informatique, et forme des 

spécialistes de la sécurité informatique. Il s’appuie pour cela sur un grand nombre de cours théoriques, combinés à 

des cours plus appliqués et de rares cours préprofessionnels. Ces fondements théoriques permettent aux étudiants de 

s’orienter indifféremment vers le travail en entreprise ou vers la recherche. Ce choix peut se faire au second 

semestre du M1 lors d’un projet informatique qui peut être réalisé en laboratoire, mais il est surtout fait au second 

semestre du M2 par un stage en laboratoire et une conférence d’introduction à la recherche. Cette dernière arrive 

d’ailleurs très tardivement et semblerait plus appropriée en première année. 

L’organisation des enseignements repose sur le choix de nombreuses options chaque semestre, sans parcours 

prédéfini, ce qui est loin de garantir une cohérence pédagogique sur l’ensemble des deux années. Par exemple, au 

second semestre du M1, seuls deux cours transversaux (Anglais, et Informatique et société) sont obligatoires, tous les 

autres cours sont des options à choisir parmi les onze proposées, toutes très différentes (dont trois communes avec le 

M1 de Mathématiques). Le premier semestre du M2 propose également un nombre important d’options très variées. Il 

est dommage que des trames ne soient pas tracées pour montrer les dépendances entre options, ou pour indiquer une 

orientation recherche. Les cours apportant une préprofessionnalisation sont trop rares, que ce soit pour le monde des 

entreprises ou pour le monde de la recherche. Enfin, les partenariats internationaux sont inexistants et l’ouverture 

internationale du master se résume uniquement à l’admission d’étudiants étrangers. 

Le stage de six mois au second semestre du M2 facilite l’intégration des étudiants dans le monde professionnel. 

L’accueil d’étudiants en alternance ou en formation continue est possible, mais concerne un nombre très faible 

d’étudiants (entre zéro et quatre pour l’alternance, et entre zéro et trois pour la formation continue). Le dossier ne 

précise pas d’ailleurs les dispositions spécifiques prises pour accueillir ces étudiants. 

La spécialisation de ce master le rend unique dans l’offre de formation de l’établissement, mais aussi parmi les 

masters informatiques d’Île-de-France. En effet, les autres masters orientés sécurité (Versailles, Télécom ParisTech) 

sont spécialisés soit dans la cryptographie, soit dans les réseaux. 

Côté recherche, ce master s’appuie sur le Laboratoire d’Algorithmique, Complexité et logique (LACL), auquel 

appartiennent tous les enseignants-chercheurs du master. Cet adossement permet à un nombre faible d’étudiants 

(entre un et trois) de poursuivre en doctorat chaque année. 

Les contacts avec les milieux socioprofessionnels ne sont pas négligeables en apparence (10 % en M1, 36 % en 

M2), mais ils s’effectuent principalement sous forme de conférences. 

Le recrutement pour ce master est automatique pour les étudiants issus de la licence Informatique de l’UPEC. 

Mais un grand nombre de recrues proviennent d’autres formations (entre 20 % et 73 % en M1, et entre 34 % et 52 % en 

M2), et en particulier de l’étranger par Campus France. Les conséquences de ces recrutements extérieurs sont 

importantes : un fort taux d’échec (entre 42 % et 68 % en M1, et entre 13 % et 32 % en M2) en raison du niveau très 

faible des recrutés, malgré de bons dossiers. Les diplômés sont en très grande majorité des étudiants « locaux ». 

L’équipe pédagogique n’a cependant pas modifié sa politique de recrutement, ce qui est très étonnant et néfaste 

pour la formation. Ces recrutements permettent de gonfler artificiellement les effectifs, au détriment de la réussite. 

Les diplômés trouvent très vite du travail (selon les quelques statistiques fournies dans le dossier), ce qui 

montre l’intérêt de cette spécialité informatique pour les entreprises. Mais un suivi plus poussé des diplômés serait un 

atout supplémentaire pour la formation. 

L’équipe pédagogique du master est principalement composée d’enseignants-chercheurs du LACL, et de 

professionnels intervenant pour quelques cours et surtout des conférences. Le soutien administratif n’est pas précisé 

dans le dossier. Il n’y a pas de conseil de perfectionnement. Les enseignements sont soumis à une évaluation par les 

étudiants sortant de M2, mais les retours sont très faibles, et les graphiques présentés dans le dossier sont trop 

généraux. 

L’autoévaluation de la formation par l’établissement a été très bien réalisée ; elle constitue même presque 

l’intégralité du dossier, au détriment de sa structuration et d’informations plus détaillées qui auraient été très utiles, 

comme un descriptif de chaque enseignement. Les recommandations suite à la dernière évaluation de la formation 

ont été peu suivies : le nombre très important d’options à chaque semestre fait ressembler la formation à un 

patchwork pouvant manquer de cohérence. 
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 Points forts :  

 Spécialisation très prisée par les entreprises. 

 Forte diversité de cours théoriques et pratiques couvrant de nombreuses compétences. 

 Stage longue durée en entreprise ou laboratoire en fin de master. 

 Points faibles :  

 Organisation pédagogique non structurée, basée sur de nombreuses options sans affichage des 

dépendances et finalités. 

 Taux de réussite faible en M1. 

 Recrutement très important d’étudiants étrangers de niveau parfois insuffisant. 

 Cours transversaux et professionnalisants trop rares. 

 Absence de conseil de perfectionnement. 

 Initiation à la recherche arrivant trop tard. 

 Absence d’ouverture à l’international. 

 Absence d’analyse du suivi des diplômés, et d’évaluation des enseignements par les étudiants. 

 Recommandations pour l’établissement : 

Les objectifs de ce master sont très bons et représentent un besoin important dans les entreprises. Le 

recrutement des diplômés est pratiquement assuré d’avance tant que le niveau élevé des cours est maintenu. Mais il 

est important d’assurer aussi le niveau des étudiants recrutés en M1 et M2, pour mener une très grande majorité 

d’entre eux vers la réussite du diplôme. 

Il serait souhaitable de développer les cours transversaux (par exemple : management de projets) qui 

apportent une meilleure connaissance du métier de cadre auquel peuvent prétendre les diplômés. 

Il est recommandé de fournir aux étudiants des « guides » lors des choix des options, et de compléter leur 

formation par des compétences transversales qui les aideront à évoluer en entreprise. 

La mise en place d’un conseil de perfectionnement qui peut suggérer des évolutions de la formation, mais aussi 

améliorer les relations avec les entreprises est vivement conseillée. 
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Evaluation par spécialité 

 

Sécurité des systèmes informatiques  

La mention ne comportant qu’une spécialité, l’évaluation de la mention vaut pour l’évaluation de la spécialité.  



 

Observations de l’établissement 

 








